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Nos chers voisins nous quittent en faisant le sacrifice du 
Chemin de la Croix. Fiat ! C'est la volonté de Dieu. Que 
la pluie et la brunie soient bénies ! Bcncdicitc rot es et pruina 
Domino !

Souhaitons que, l’an prochain, l’atmosphcre soit moins char­
gée et la lumière du soleil plus puissante.

Pour faire un pèlerinage complet, il faudra revenir. “Au 
revoir, donc, à l’été qui vient !”

P.-S.—Encore un peu et nous avions à rapporter un troi­
sième pèlerinage ! ! ! Hélas ! une pluie de durée a rendu im­
praticables les routes qui relient le Cap à St. Louis de France 
et à Mont-Carmel. Tout n’est pas perdu cependant ; nos 
aimables voisins ont pleine liberté et entière facilité de se 
reprendre. Attendons.

Pèlerins Isolés.

Nous avons été assez assiégés par les pèlerins isolés : une 
cinquantaine, en moyenne, par jour. Bon nombre d’entre eux 
viennent au Sanctuaire dans un but de piété manifeste. Ce 
sont des malades spirituels ou corporels en quête de guérison, 
des parents qui pleurent, aux pieds de la Vierge très pure, 
sur les désordres de leurs fils et dé leurs filles, des épouses 
malheureuses, portant dans leurs bras maternels des enfants 
infirmes ; ce sont des coeurs débordants de reconnaissance, et 
que sais-je encore ?... Assez souvent, au milieu des chapeaux 
et des toilettes “vingtième siècle”, l’oeiî du religieux se repose 
avec une certaine complaisance sur le pauvre costume d’un 
Frère enseignant ou l’humble cornette d’une Religieuse. Par­
fois aussi, nous avons le bonheur d’ouvrir toute grandes les 
portes dé notre monastère, de notre coeur surtout, pour offrir 
l'hospitalité à des frères en religion ou dans le sacerdoce.

Par contre, avouons-le, un observateur tant soit peu sagace 
pourrait prendre sur lé vif d’intéressants croquis. Voici, par 
exemple, un auto qui nous amène des visiteurs. Suivons-les, 
discrètement, du coin de l’oeil. Au Sanctuaire, pas de recueil­
lement, pas de piété. Ils regardent, parlent, rient, tournent 
le dos au Saint-Sacrement, lui font une demi-génuflexion, et... 
c’est tout. Riches de la terre, ils semblent n’avoir aucune


